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Chers amis, 

 

Heureuse de vous rejoindre aujourd’hui, pour la première fois ! 

Agnès Spiquel, après quinze ans de responsabilité enthousiaste au service de la Société des Études 

Camusiennes, m’a transmis le flambeau. Nous avons pris le temps de la remercier lors de la 

dernière Assemblée générale, saluant la manière généreuse et avisée dont elle a assuré cette fonction 

à la suite de Jacqueline Lévi-Valensi, en 2005.   

À mon tour, vous pouvez compter sur moi. Et je sais que nous pouvons compter les uns sur les 

autres. Pour ma part, et entourée d’une belle équipe, je suis disponible pour contribuer au 

rayonnement de l’œuvre camusienne.  

La période est inédite, et j’espère que vous la traversez sans trop de peine, ni de deuils autour de 

vous. Chroniques camusiennes accorde une large place à ce contexte particulier et fait voir l’intense 

activité  internationale autour d’Albert Camus. 

Une fois de plus, son œuvre est dans l’air du temps et aide à penser notre présent. 

 

 Anne PROUTEAU 

 

 

 
Comité de rédaction : Marie-Thérèse Blondeau, Anne Prouteau, Agnès Spiquel, Anne-Marie Tournebize 
societe@etudes-camusiennes.fr 
ISSN 2110-1175 
© Chroniques camusiennes, n° 30, avril 2020, reproduction possible après autorisation préalable. 
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Camus, La Peste et la pandémie 

 

 Partout dans le monde, on constate une augmentation spectaculaire des ventes de 

La Peste. Nous n'avons pas voulu vous donner des chiffres, mais simplement quelques 

témoignages, quelques photos, quelques articles… envoyés par nos amis camusiens du 

monde entier.  

 Il ne s'agit pas d'un engouement médiatique comme pour le soixantième 

anniversaire de la mort de Camus, début 2020. Les lecteurs cherchent dans La Peste 

matière à réflexion sur ce que nous sommes en train de vivre. Et sans nul doute, ils 

trouvent quelque chose.  

Camus écrivait : « Notre tâche d'homme est de trouver les quelques formules qui 

apaiseront l'angoisse infinie des âmes libres. Nous avons à recoudre ce qui est déchiré, à 

rendre la justice imaginable dans un monde si évidemment injuste, le bonheur significatif 

pour des peuples empoisonnés par le malheur du siècle. » (« Les Amandiers », L'Été, 

1954 – mais c’est dans une publication de 1945 que ces phrases apparaissent pour la 

première fois.) 

Agnès Spiquel et Anne-Marie Tournebize 

 
JAPON 
 

« Au Japon on parle de La Peste beaucoup plus qu’en 2011, l’année de Fukushima ».  

L’ancienne traduction de ce roman, publiée en 1950 (avant L’Étranger traduit en 1951), 

se vend très bien. Elle est épuisée non seulement dans les librairies en ville, mais aussi en 

ligne ; quand on en trouve quelques exemplaires, ils sont vendus au compte-gouttes... 

Ainsi en témoigne cette photo prise dans une des plus grandes librairies de Tokyo : au 

premier plan : deux rangées de La Peste en livre de poche et dans le fond on lit cette 

indication : « Un exemplaire par personne s'il vous plaît ! »  

 

 

https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
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Le 28 février le journal Mainichi a publié un article sur La Peste avec une interview de 

notre ami, Hiroshi MINO, d’abord dans la version d’Osaka, et le 2 mars dans celle de 

Tokyo et de Fukuoka, et ainsi dans tout le Japon.  

 

Voici la une en couleur de l’édition de Fukuoka, avec la traduction de quelques phrases 

de l’article : 

  

Les gens désirent savoir comment ils peuvent se comporter lorsqu’ils sont 

surpris par le fléau et l’absurdité. Se projeter dans les personnages du 

roman, chercher en eux l’image de soi-même, c’est sans doute une forme 

élémentaire de la lecture ; mais c’est celle qui donne le plus à la littérature 

l’occasion de déployer sa force. 
 

La lecture de ce roman ne pourra certes pas faire disparaître le coronavirus ; 

mais elle nous fait découvrir des hommes qui luttent contre la solitude et 

l’angoisse, ce qui pourra nous sauver moralement. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
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ÉTATS-UNIS / BRÉSIL 

 
Le 26 mars, Raymond Gay-Crosier nous écrit :  

« Je me trouve sur un bateau qui aurait dû terminer sa croisière le 19 mars. Nous sommes 

dans un confinement de 15 jours parce que, ayant été exposés au public à l'aéroport de 

Buenos Aires et dû retourner sur le bateau, notre avion a été annulé à la dernière minute. 

Nous serons, peut-être, en Floride vers le 6 avril. […] À ma surprise, au cours de mon 

périple, le rédacteur en chef du Globo, un grand magazine brésilien, m'a demandé de lui 

accorder une interview électronique pour qu'il puisse traiter les raisons de la popularité 

renouvelée de La Peste sur son continent. Le texte en a été publié le 20 mars ». 
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En voici un résumé, en français :  

Au moment de sa publication en 1947, La Peste était largement perçue comme une 

analogie de l’Occupation et des difficultés de la Résistance. Comme dans la crise globale 

actuelle, la réaction du public est marquée par un sens d’isolement croissant risquant 

parfois la dépression. En revanche, les autorités refusent aujourd’hui à leur tour souvent 

d’adopter les mesures nécessaires. Elles accordent, parfois avec insistance, une priorité 

contestable aux intérêts politiques et économiques sur les besoins manifestes de la santé 

publique. Le médecin Bernard Rieux est l’homme révolté modèle qui ne cesse d’agir et 

de réagir vigoureusement face au fléau. Son action est nourrie par un refus catégorique de 

la maladie mortelle. Tel Sisyphe, il ne cesse d’exercer sa responsabilité avec acharnement 

face aux échecs successifs incontournables que représente pour lui la mort des malades 

atteints. Et comme le montre la situation actuelle avec ses acteurs tantôt irréprochables 

tantôt blâmables, Rieux est entouré de personnages, qui le rejoignent dans l’action contre 

le fléau (Tarrou, Rambert) ou qui essaient d’en tirer un profit matériel ou spirituel 

(Cottard, Paneloux). Le roman met en scène les valeurs philosophiques négatives et 

positives des deux essais : l’absurde du Mythe de Sisyphe de 1941 et, par anticipation, la 

révolte de L’Homme révolté de 1951. 

 

Et d’autres articles américains, canadiens, anglais et indiens : 

- Alain de Botton dans The New York Times du 19 mars 

https://www.nytimes.com/2020/03/19/opinion/sunday/coronavirus-camus-plague.html 

- Un article de Stephen Metcalf dans The Los Angeles Times du 23 mars 

https://www.latimes.com/entertainment-arts/books/story/2020-03-23/reading-camu-the-

plague-amid-coronavirus 

- Un article David Goudreault - poète et travailleur social mais aussi romancier - 

s’exprimant sur Camus et sa lecture de La Peste, dans le Journal de Montréal du 

25 mars 

https://www.journaldemontreal.com/2020/03/25/camus-a-lheure-du-

coronavirus?fbclid=IwAR0TtmVwQGqg75coDeXvxNyw01s6ugHGW4OezCctY-

KMooyU5hiu5xuNyHk 

- En Angleterre, le roman a été évoqué le 5 mars et le 16 mars dans The Guardian.  

- En Inde aussi la presse anglophone publie des articles qui traitent de Camus dans 

le contexte du  coronavirus 

https://www.outlookindia.com/website/story/opinion-albert-camus-the-plague-

coronavirus-and-the-new-world/349425 

  

ESPAGNE   

Sur le blog AEC (Asociación de Estudios Camusianos en España), un article de réflexion 

à partir de La Peste, invite au dialogue et au débat sur les conditions de confinement 

imposées. Il est suivi d'un commentaire de Marina Mulet (doctorante camusienne, 

étudiante en 3ème année de médecine, trésorière de l'AEC, ... et diagnostiquée positive au 

Covid-19), qui émet des arguments à la fois camusiens et médicaux pour sonder les 

notions de liberté et de responsabilité. Ceci a suscité un bon nombre de commentaires. Le 

tout est rédigé en espagnol (quelques commentaires sont en catalan), 

http://aecamusianos.com/?p=1030 

https://www.nytimes.com/2020/03/19/opinion/sunday/coronavirus-camus-plague.html
https://www.latimes.com/entertainment-arts/books/story/2020-03-23/reading-camu-the-plague-amid-coronavirus
https://www.latimes.com/entertainment-arts/books/story/2020-03-23/reading-camu-the-plague-amid-coronavirus
https://www.latimes.com/entertainment-arts/books/story/2020-03-23/reading-camu-the-plague-amid-coronavirus
https://www.journaldemontreal.com/2020/03/25/camus-a-lheure-du-coronavirus?fbclid=IwAR0TtmVwQGqg75coDeXvxNyw01s6ugHGW4OezCctY-KMooyU5hiu5xuNyHk
https://www.journaldemontreal.com/2020/03/25/camus-a-lheure-du-coronavirus?fbclid=IwAR0TtmVwQGqg75coDeXvxNyw01s6ugHGW4OezCctY-KMooyU5hiu5xuNyHk
https://www.journaldemontreal.com/2020/03/25/camus-a-lheure-du-coronavirus?fbclid=IwAR0TtmVwQGqg75coDeXvxNyw01s6ugHGW4OezCctY-KMooyU5hiu5xuNyHk
https://www.outlookindia.com/website/story/opinion-albert-camus-the-plague-coronavirus-and-the-new-world/349425
https://www.outlookindia.com/website/story/opinion-albert-camus-the-plague-coronavirus-and-the-new-world/349425
http://aecamusianos.com/?p=1030


 

6 

 

 

ALGÉRIE  

- Un article de Malika El Kettani, « Camus et le coronavirus », dans Le Courrier de 

l’Atlas du 9 mars 

https://www.lecourrierdelatlas.com/themeternel-camus-et-le-coronavirus-23499 

- Un texte de Kamel Daoud, « La Peste, un manuel de dignité », dans Le Point du 

10 mars. 

https://www.lepoint.fr/postillon/daoud-la-peste-un-manuel-de-dignite-10-03-2020-

2366519_3961.php  

 

FRANCE 

 Articles : 

- Une interview d’Aurélie Palud dans Le Monde du 21 mars. Docteure en littérature 

comparée, elle a soutenu sa thèse, La contagion des imaginaires : lectures 

camusiennes du récit d’épidémie contemporain », dont la publication est prévue 

cet été, aux Presses universitaires de Rennes. Elle nous éclaire sur l’imaginaire 

social et intime qu’exprime cette littérature : La Peste, mais également des livres 

de José Saramago, J. M. G. Le Clézio, Juan Goytisolo ou André Brink.  

https://www.lemonde.fr/livres/article/2020/03/21/aurelie-palud-la-litterature-devrait-

nous-aider-a-ne-pas-ceder-a-des-pulsions-qui-risquent-de-faire-le-jeu-de-l-

epidemie_6033961_3260.html 

 

- Un autre article récent de la même auteure « La Peste de Camus ne meurt ni ne 

disparaît jamais » paru dans Libération du 7 avril 2020. 

https://www.liberation.fr/debats/2020/04/07/la-peste-de-camus-ne-meurt-ni-ne-disparait-

jamais_1784488 

 

- Voir également un entretien plus ancien d’A. Palud, le 25 septembre 2014, dans 

« Les Chemins de la philosophie », sur France-Culture : « Philosophie de 

l’épidémie : La Peste de Camus, récit d’une épidémie littéraire ». 

https://www.franceculture.fr/emissions/les-nouveaux-chemins-de-la-

connaissance/epidemies-44-la-peste-de-camus-recit-dune-epidemie 

 

- Une interview de notre amie, Françoise Kleltz-Drapeau, dans La Vie du 27 mars 

http://www.lavie.fr/debats/idees/epidemie-ce-qu-albert-camus-nous-dit-de-la-crise-

actuelle-27-03-2020-105019_679.php   

Dans le même numéro de La Vie, François Chapuis, médecin rattaché aux Hospices civils 

de Lyon et chercheur,  directeur de l’Espace éthique  régional Auvergne-Rhône-Alpes :  

Le 12 mars j’ai reçu un  courriel de l’administration des Hospices civils de Lyon,  

adressé à l’ensemble des médecins. C’était  le directeur du Samu qui faisait face à 

un surcroît d’activité et nous demandait de l’aide. En quelques jours, le 15 est 

passé de 1000 à 4000 appels par jour, avec parfois 30 minutes d’attente. Il a fallu 

très vite ouvrir de nouvelles lignes. Je me suis mis à la disposition du Samu et de la 

population. Pas tant par courage que par devoir. J’ai du temps et des 

https://www.lecourrierdelatlas.com/themeternel-camus-et-le-coronavirus-23499
https://www.lepoint.fr/postillon/daoud-la-peste-un-manuel-de-dignite-10-03-2020-2366519_3961.php
https://www.lepoint.fr/postillon/daoud-la-peste-un-manuel-de-dignite-10-03-2020-2366519_3961.php
https://www.lemonde.fr/livres/article/2020/03/21/aurelie-palud-la-litterature-devrait-nous-aider-a-ne-pas-ceder-a-des-pulsions-qui-risquent-de-faire-le-jeu-de-l-epidemie_6033961_3260.html
https://www.lemonde.fr/livres/article/2020/03/21/aurelie-palud-la-litterature-devrait-nous-aider-a-ne-pas-ceder-a-des-pulsions-qui-risquent-de-faire-le-jeu-de-l-epidemie_6033961_3260.html
https://www.lemonde.fr/livres/article/2020/03/21/aurelie-palud-la-litterature-devrait-nous-aider-a-ne-pas-ceder-a-des-pulsions-qui-risquent-de-faire-le-jeu-de-l-epidemie_6033961_3260.html
https://www.liberation.fr/debats/2020/04/07/la-peste-de-camus-ne-meurt-ni-ne-disparait-jamais_1784488
https://www.liberation.fr/debats/2020/04/07/la-peste-de-camus-ne-meurt-ni-ne-disparait-jamais_1784488
https://www.franceculture.fr/emissions/les-nouveaux-chemins-de-la-connaissance/epidemies-44-la-peste-de-camus-recit-dune-epidemie
https://www.franceculture.fr/emissions/les-nouveaux-chemins-de-la-connaissance/epidemies-44-la-peste-de-camus-recit-dune-epidemie
https://www.franceculture.fr/emissions/les-nouveaux-chemins-de-la-connaissance/epidemies-44-la-peste-de-camus-recit-dune-epidemie
http://www.lavie.fr/debats/idees/epidemie-ce-qu-albert-camus-nous-dit-de-la-crise-actuelle-27-03-2020-105019_679.php
http://www.lavie.fr/debats/idees/epidemie-ce-qu-albert-camus-nous-dit-de-la-crise-actuelle-27-03-2020-105019_679.php
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compétences : c’est ma mission d’aider à un mieux-être collectif. Pour paraphraser 

Camus, je fais juste « mon métier d’homme ». 

 

 -     Un article de Vincent Duclert, « La mesure, seule maîtresse des fléaux. La Peste 

de  Camus », Esprit, mars 2020 

https://esprit.presse.fr/actualites/vincent-duclert/la-mesure-seule-maitresse-des-fleaux-la-

peste-de-camus-42630 

 

- Un article de Naomi Titti, sur le site de France-Culture, « L'épidémie en littérature 

à travers 6 grands romans », dont La Peste. 

https://www.franceculture.fr/litterature/lepidemie-en-litterature-a-travers-6-grands-

romans 

 

 Télévision   

Sur France 24, Gauthier Rybinski analyse La Peste 

https://youtu.be/uHe3NsKYnqM   

 

 Radio 

- Sur France-Culture, « Présence de Camus », l’émission Répliques d’Alain 

Finkielkraut, avec Vincent Trémolet de Villers et Vincent Duclert (émission du 8 

février, rediffusée le 21 mars) 

https://www.franceculture.fr/emissions/repliques/presence-de-camus 

 

- Sur France-Inter, « Albert Camus, Cristina Comencini, Stephen King... Des livres 

en temps de confinement », Le masque et la plume, de Jérôme Garcin, avec Olivia 

de Lamberterie, Jean-Claude Raspiengeas, Arnaud Viviant, le 29 mars   

https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-

mars-2020 

 

- Sur France-Inter, le 22 mars, à la fin du journal de 13 h,  une lecture commentée 

d’extraits de La Peste, par Françoise Kleltz-Drapeau.  

  

https://esprit.presse.fr/actualites/vincent-duclert/la-mesure-seule-maitresse-des-fleaux-la-peste-de-camus-42630
https://esprit.presse.fr/actualites/vincent-duclert/la-mesure-seule-maitresse-des-fleaux-la-peste-de-camus-42630
https://www.franceculture.fr/litterature/lepidemie-en-litterature-a-travers-6-grands-romans
https://www.franceculture.fr/litterature/lepidemie-en-litterature-a-travers-6-grands-romans
https://youtu.be/uHe3NsKYnqM#_blank
https://www.franceculture.fr/emissions/repliques/presence-de-camus
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
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Vie de la Société des Études Camusiennes 

 

  

Assemblée générale (25 janvier 2020) 
[Ceci est un résumé du compte rendu de cette réunion. Le compte rendu exhaustif est envoyé à 

tout adhérent sur simple demande.]   
 

Le  matin, une demi- journée d’étude consacrée à deux communications : Marie Bréjon, 

« Camus et Ollivier éditorialistes à Combat : deux voix d’une entreprise collective » ; 

Virginie Lupo, « La présence de l’enfance au sein de l’œuvre de Camus ». 

 

AG ordinaire 

1- Rapport moral 
En 2019, participation à des événements camusiens d'importance (Minorque, Avignon, 

Lourmarin) ; on fait de plus en plus appel à nous. Notre revue est de plus en plus connue 

et reconnue ; mais la subvention du CNL a baissé...18 nouveaux adhérents en 2019 (hors 

groupements étrangers) mais 21 radiations (nécessité d'un travail suivi et personnalisé 

auprès des adhérents, pour qu'ils ne décrochent pas) 

Trois grands chantiers : 
- Les liens entre la SEC et les  groupements étrangers, entre autres les liens financiers. À 

l’avenant adopté à l'AG de 2019, vient s’ajouter le paragraphe suivant : « Le groupement 

verse tous les ans la somme correspondant au nombre de revues envoyées (coût du 

numéro + coût de l'envoi), augmentée d'une participation forfaitaire au travail fourni par 

la SEC ; celle-ci correspond à 10 % de la cotisation demandée par le groupement à ses 

membres. » 

- Le site. Sa refonte complète (design et organisation des contenus) a été confiée à un 

professionnel, avec qui nous travaillons depuis des mois. La « Nouvelle bibliographie 

camusienne » et l’annuaire des adhérents y seront intégrés. 

- L’annuaire ne sera accessible qu’aux membres de la Société et géré par un 

administrateur (membre du bureau) 

Quelques réflexions sur la mission de la SEC : à la différence du temps médiatique, 

notre temps est celui de la recherche (notre revue et les colloques) et celui du travail en 

profondeur en direction de tous les publics (les conférences que nous assurons ou que 

nous organisons) – à quoi il faut ajouter notre dimension internationale. Il ne s'agit donc 

pas de concurrencer qui que ce soit mais d'affirmer nos spécificités – tout en multipliant 

les partenariats, quand l'occasion s'en présente.  

Agnès Spiquel rappelle qu’elle ne se représente pas à la présidence (décision longuement 

mûrie). Pour ces quinze années passionnantes, elle remercie tous ceux avec qui elle a 

travaillé, en particulier l’actuel CA.   

Le rapport moral est adopté à l’unanimité. 
 

2 - Rapport financier   
L’exercice 2019 est clos sur un résultat d’exploitation déficitaire de 1.449,18 €. Cela 

s’explique par la baisse des produits (notamment -600 € cotisations, -700 € subventions) 

et l’augmentation des charges (notamment la refonte du site Web, 1000 € en 2019). 

https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020


 

9 

 

L’état des fonds propres disponibles au 31/12/19 est de 10.940,22 €. 

L’état des finances reste sain pour aborder cette année 2020. Nous ne sommes pas 

dépendants des subventions pour assurer la pérennité de Présence dans les prochaines 

années, mais nous devons être vigilants par rapport à la baisse de la subvention CNL.  

Discussion 
La subvention du CNL baissant, Georges propose de baisser à 400 exemplaires le tirage de 

Présence. Suggestion approuvée par les adhérents présents. 

Se repose la question de la reconnaissance de la SEC comme association d’intérêt général. 

Il faudrait dissocier cotisation et abonnement. 

Il est proposé de mettre sur le futur site les numéros de Présence avec un écart de 2 ans et 

en ligne les articles séparés moyennant une faible somme.   

Le rapport financier est adopté à l’unanimité. 

 

3 - Présentation des projets 2020  

Le 9 février, une table ronde au MODEL (Maghreb Orient des Livres, à l’Hôtel de 

Ville de Paris) : « "Exilés d'un même royaume...", Camus / Kateb : 60 ans / 30 ans après, 

la trace de deux écritures, de deux pensées, de deux vies ». Organisée par A. Spiquel et  

C. Phéline. 

En septembre, dans la revue L'Épistolaire », un dossier « Albert Camus épistolier ». 

Préparé par A. Prouteau et A. Spiquel. 

En octobre, un événement à Angers, organisé par A. Prouteau, autour du 60
e 

anniversaire de la mort de Camus ; une manifestation grand public pour les amoureux de 

l’œuvre de Camus.  

Du 4 au 6 novembre, un colloque international, organisé par V. Mazza : « Entre logos 

et engagement. Le théâtre d’Albert Camus et Jean-Paul Sartre », au Collège d’Espagne de 

la Cité internationale universitaire de Paris et à la BNF. 

Les 3 et 4 décembre, une Rencontre internationale à Dokkyo (Japon), organisée par 

P. Vanney, « Camus ou l'amour de vivre ». 

+ des interventions à Paris (R. Larue), Saint-Amand-Montrond (G. Basset), à Millau  

(M.- T. Blondeau), à Roanne (A. Spiquel). 

 

4 - Questions diverses 

Les prochaines rencontres Jacqueline 

Lévi-Valensi seront animées par Hervé 

Sanson.   

 

 

Anne Prouteau prend la parole pour 

remercier Agnès Spiquel de ses quinze 

ans de présidence et Hans Peter Lund 

prononce un discours de remerciements.  

 

 

Un cadeau est offert à Agnès.       
La nouvelle et l’ancienne Présidente 

Photo prise aux Trobades de Minorque
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5 - Résultat de l'élection du CA 

La seule liste présentée a recueilli 48 voix : 28 votes par correspondance, 20 votes sur 

place. 

Sont donc élus au CA pour 3 ans : Zedjiga ABDELKRIM, Guy BASSET, Georges 

BÉNICOURT, Marie-Thérèse BLONDEAU, Eugène KOUCHKINE, Alexis LAGER, Rémi 

LARUE, Danièle LECLAIR, Hans Peter LUND, Virginie LUPO, Vincenzo MAZZA, Anne 

PROUTEAU, Pierre-Louis REY, Hélène RUFAT, Agnès SPIQUEL, Anne-Marie TOURNEBIZE, 

David H WALKER.  

Siègent aussi, de droit, au CA : Inès de CASSAGNE (Société latino-maméricaine), Jason 

HERBECK (Amérique du nord), Hiroshi MINO (Japon). 

 

AG extraordinaire : Modifications des statuts 
Modification de 3 articles des statuts. Propositions pour chacun d’eux (débattues en AG 

mais ne pouvant faire l’objet d’un vote faute de quorum) : 

Article 4 : Le siège social est fixé à l’adresse suivante : 18, avenue René Coty 75014 

Paris.  

Article 10 (début) : L’association est dirigée par un Conseil d’administration élu pour 

trois ans par l’Assemblée Générale. Le CA se compose de 17 membres élus et de 3 

membres désignés respectivement par les Sociétés nord-américaine, japonaise et latino-

américaine. Il peut désigner, à la majorité simple parmi ses anciens membres et dans la 

limite de 5, des conseillers honoraires qui assistent à ses réunions sans voix délibérative. 

Article 15 : L’assemblée générale désigne un ou plusieurs liquidateurs chargés des 

opérations de liquidation. Elle attribue l’actif net à un ou plusieurs établissements 

analogues, publics ou reconnus d’utilité publique, ou des établissements visés à l’article 6 

al. 2 de la loi du 1
er

 Juillet 1901 dans sa rédaction résultant de la loi du 31 Juillet 2014. 

Le prochain CA de la SEC se constituera en AGE – qui procédera au vote sur ces trois 

propositions.  

  

Réunion du CA pour désigner le nouveau bureau 
Pierre-Louis Rey préside le nouveau CA. Tous les candidats aux divers postes du bureau 

sont élus à l’unanimité : 

 

Présidente : Anne Prouteau  

Vice-présidente : Marie-Thérèse Blondeau  

Secrétaire : Anne-Marie Tournebize  

Secrétaire adjoint : Alexis Lager  

Trésorier : Georges Bénicourt  

Trésorier adjoint : Rémi Larue  

                 

    

 

  
* * * 
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Sociétés étrangères 

 

 Société espagnole 

Barcelone (de notre envoyé spécial) 

 Il faisait beau sur Barcelone… et la mer Méditerranée avec ses couleurs et ses 

rythmes était au rendez-vous le samedi 7 mars 2020. Il restait à se mettre à l’heure 

catalane ! 

La librairie française, Libreria Jaimes (Carrer Valenci 318), accueillait à partir de 12 

heures des lecteurs amateurs de Camus, espagnols et catalans, sous la férule d’Hélène 

Rufat, pour une présentation de deux ouvrages. 

 Le premier était en français, il s’agissait de la correspondance avec la famille 

Bénisti publiée récemment aux éditions Bleu autour. Jean-Pierre Bénisti, avec sa foule de 

détails inédits, en a retracé la genèse, tandis qu’étaient aussi soulignées les originalités de 

cette correspondance longue dans le temps et intégrant toute la famille. 

 Le second ouvrage était en catalan. Il s’agissait de la première édition en catalan 

des Lettres à un ami allemand. Quand on relit le texte en français, on comprend qu’il ait 

donné des soucis, ou plus familièrement du fil (de la langue !) à retordre, à la traductrice, 

Miriam Cano, qui était présente, pour le rendre dans une autre langue, l’ouvrant ainsi à un 

autre public. Ces « écrits de circonstance » selon l’aveu de Camus lui-même dans la 

préface à l’édition italienne, rassemblent, dans un style où pointe souvent l’affectivité, - 

ce qu’a souligné la traductrice -, la quintessence de sa position de philosophie politique 

du moment. 

 Une quarantaine de participants ont apprécié les interventions et posé de 

nombreuses et pertinentes questions.  

 La « matinée espagnole » s’est terminée par la réunion annuelle des camusiens 

(Asociación de Estudios Camusianos en España) regroupés autour d’Hélène Rufat et 

d’Alberto Herrera Pino (qui est en train de terminer sa thèse)... 

 Alger n’était pas loin de Barcelone, car les cimaises de la librairie étaient ornées 

des textes d’André Gide « Images d’Alger » illustrés par Alfred Figueras. La mairie de 

Sant Fruitos de Bages, ville natale du peintre, a eu la bonne idée de rééditer en 2019 

(pour un prix modique pour l’édition courante) ce volume qui n’avait été imprimé en juin 

1948 qu’à moins de 200 exemplaires et comprenait 20 gravures. Le livre reprenait des 

extraits d’Amynthas (15) et des Nourritures terrestres (4). Les textes d’André Gide sont 

accompagnés de scènes de vie d’Alger que connaissait bien l’artiste. André Gide a félicité 

Figueras de son « admirable album » dans une lettre du 19 mars 1949 reproduite en fac-

similé.  

Guy BASSET 

  

 Groupements  
 

 Les Camusiens du Toulousain se réunissent régulièrement pour évoquer l'actualité 

camusienne et échanger sur les livres qui viennent de paraître ; Yves Ramier en est au   n° 

65 du Bulletin dans lequel il rapporte fidèlement les réunions. La dernière était le 3 mars. 

Renseignements auprès d'Yves Ramier : anne-yves@outlook.fr  
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Manifestations camusiennes  

 

Du fait du confinement, cette rubrique n’a pas de raison d’être dans ce numéro puisque 

toutes les manifestations programmées ont été annulées ou reportées. Quand les 

nouvelles dates seront connues, nous les signalerons sur le site. Cependant juste avant le 

confinement, la bibliothèque de Saint-Amand-Montrond a pu réaliser son exposition sur 

les œuvres présentées par elle au 15
e
 Concours International de Reliure d’Art de Saint-

Rémy-lès-Chevreuse. Guy Basset nous en fait un compte-rendu, en trois parties. 

 

Lire, relire, relier… L’Étranger 

 
Guy BASSET 

 

Un livre ou des livres ? 
 

Du 26 au 28 septembre 2019 ont été exposées à l’Espace Racine de Saint-Rémy-lès-

Chevreuse les reliures réalisées par des professionnels et des amateurs dans le cadre du 

15
e
 Concours International de Reliure d’Art. Ce concours qui existe depuis trente ans est 

la plus ancienne manifestation mondiale dans le domaine de la reliure. Cela explique 

aussi qu’elle puisse réunir des reliures en provenance de très nombreux pays : vingt-deux 

principalement européens, mais le continent américain était représenté aussi bien par le 

Canada et les États-Unis que par le Brésil ou le Mexique, et l’Asie n’était pas de reste 

avec des représentants de Chine, de Corée du Sud et du Japon. Autant que la vitalité et 

l’innovation de cette discipline – car c’est un véritable travail demandant un soin 

particulier, qui est réalisé à chaque fois – qui se manifeste, c’était aussi un écho concret 

chez les artistes de l’importance de l’œuvre d’Albert Camus. Car le thème du concours 

était de mettre en scène L’Étranger d’Albert Camus. Pour ce faire une impression 

spéciale de l’œuvre avait été réalisée à tirage limité (six cents exemplaires) sur vélin 

d’Arches sur les presses de Cheyne, imprimeur-typographe à Devesset (Ardèche). 

L’ouvrage composé de dix-neuf cahiers était d’un format inhabituel de dix-neuf sur vingt-

huit centimètres et il appartenait à chaque relieur(e) de réunir ces cahiers et de concevoir 

la reliure qui les enchâsserait. 

Le catalogue édité à l’occasion de cette exposition
1
 comprend deux cent cinquante noms, 

classés par pays puis par ordre alphabétique ! c’est-à-dire près de deux cent cinquante 

reliures différentes qui construisent un véritable arc-en-ciel autour de l’œuvre de Camus 

incitant à des lectures différentes. Chacune est reproduite et décrite dans le catalogue. Un 

tel ensemble risque fort de ne pas se reproduire.  

Dans cette assemblée la France était très bien représentée : cent-neuf participants de 

métropole, plus quatre en provenance de Nouméa, et c’est, après une carte d’Europe, une 

véritable carte de France détaillée qui se dessinait : près de la moitié des départements 

étaient présents avec parfois des implantations des relieur(e)s dans des localités pour le 

moins peu connues. Une des caractéristiques de ce concours était aussi qu’un certain 

nombre d’ateliers de reliure avaient envoyé plusieurs contributions individuelles : 

                                                 
1 Reliure d’art, catalogue de l’exposition édition 2019, Bures-sur-Yvette, 2019.  
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Millefeuille (Lyon, six reliures), Kolibri (Lyon, cinq reliures) ARCRenouveau (vallée de 

Chevreuse, neuf reliures), l’École d’Art de Saint-Amand (douze reliures) et pour 

l’étranger Arts et Métier de Liège (Belgique, six reliures), Recto-verso de Séoul (Corée 

du sud, dix-huit reliures), pour ne citer que les ateliers qui ont fait réaliser par leurs 

adhérents au moins cinq reliures... 

Des reliures de L’Étranger réalisées par les plus grands relieurs passent parfois en salle 

des ventes et l’exposition de cent reliures, organisée à la Cité du Livre, Bibliothèque 

Méjanes, d’Aix-en-Provence en septembre 2008 par l’association APPAR, présentait déjà 

huit reliures de cet ouvrage, dont trois sur des formats relativement voisins de celui 

adopté pour cette biennale : deux pour l’édition illustrée, à tirage limité, par Mireille 

Berrard en 1976, le troisième pour l’édition moins connue illustrée en 1966 par 

Sadequain en 1966 pour les bibliophiles de l’Automobile Club de France (35 

lithographies dont 22 en couleurs, tirage à 130 exemplaires)
2
.  

Une telle assemblée risque de ne pas se reproduire de sitôt ! À la veille du soixantième 

anniversaire de la disparition de Camus, ce concours était le bienvenu ! Le catalogue de 

la biennale venait rappeler opportunément que L’Étranger avait été traduit en soixante 

langues et vendu à plus de sept millions d’exemplaires dans le monde. 

Qui prendra l’initiative de lancer un concours de reliure sur un autre titre de l’œuvre de 

Camus ?  

 

 
                  Mylène Loiseau  

                                                 
2
 Voir le catalogue L’Œuvre  d’Albert Camus en 100 reliures de création, exposition à la Cité du 

Livre – Aix-en-Provence, Art & Métiers du Livre, Dijon, Éditions Faton, 2008 et le Bulletin de la Société 

des Études Camusiennes, janvier 2009. La place nous manquant pour faire figurer toutes les images des 

reliures réalisées par l’École d'art, vous pouvez les admirer dans leur totalité dans ce catalogue. 
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Douze des visages de L’Étranger 
 

La section reliure de l’École d’art de Saint-Amand-Montrond a été le groupe français qui 

a envoyé le plus de participations à la 15
e
 Biennale de la Reliure d’art, devant le groupe 

coréen de Séoul (Recto-verso) qui venait largement en tête avec dix-huit contributions. 

Douze élèves sur les dix-neuf que compte l’atelier de reliure dirigé par Isabelle Jean ont 

participé pour la première fois à cette manifestation et à ce concours international. 

La bibliothèque Isabel Godin de Saint-Amand-Montrond et son responsable Yoann 

Bonnefoy ont eu l’excellente initiative d’organiser du 1
er

 au 15 février 2020 une 

exposition des reliures présentées au concours.  

Ce fut un travail de six mois, entre septembre 2018 et mai 2019, qui commença par une 

lecture attentive du livre : à l’issue de la lecture du roman, la liste demandée d’adjectifs 

ou de sentiments avait pour objectif de mettre en chemin le ou la relieur(e) vers son projet 

personnel autour du livre. « Certains m’ont beaucoup surprise par leurs propositions 

audacieuses et leur créativité, confie Isabelle Jean qui les a guidés tout au long du 

chemin. Pour la première fois, ils sortaient de la reliure classique et étaient confrontés à 

l’idée de décor. Un gros travail de réflexion et de conception avait été effectué en amont, 

sachant qu’ils ont œuvré dans des délais très courts. Mon rôle a été de réduire les 

problèmes techniques et les aider à réaliser ce qu’ils avaient en tête. » Les douze 

réalisations reflétaient la créativité et la personnalité de chacun.  

Cela ressort bien du descriptif donné des douze reliures dans le catalogue et était 

manifeste lors de l’inauguration de l’exposition le samedi 2 février, en présence des 

relieur(e)s. Il y avait cependant deux ombres : au milieu de la salle était placée, comme 

un hommage de ses camarades, la reliure de Jurate Piquet, qui avait eu le temps, avant de 

mourir, de terminer son travail, qui entre dans les collections de la bibliothèque. Aurait pu 

ou dû figurer aussi la contribution qu’a donnée pour ce concours, à titre personnel, 

Isabelle Jean qui a guidé et soutenu ses élèves.  

Beaucoup de reliures utilisaient le cuir sous une forme ou sous une autre. Une reliure 

comportait des incrustations d’écorce de bouleau, le sable pouvait aussi être présent. Et il 

y eut de nombreuses créations de papier… Le titre même du roman, comme le nom de 

l’auteur, pouvait figurer à différents endroits des différentes pages de la couverture et 

même en arabe… Renouant avec la double tradition de cité d’impression du livre et de 

cité de l’or, caractéristiques de Saint-Amand-Montrond, les dorures nécessaires qui 

figurent sur les reliures ont été réalisées par l’Atelier La Feuille d’Or, de Pascale Thérond 

à Paris. 

Ces diverses expressions faisaient bien ressortir combien une reliure d’art fait d’un 

exemplaire imprimé un ouvrage unique. Et, malgré le coup d’œil généreux et empathique 

du visiteur, il y avait dans cette exposition comme une frustration de ne pas pouvoir 

feuilleter ces livres, même avec des gants. Souhaitons que chacune de ces reliures 

continue à vivre et ne finisse pas dans quelque réserve inutilisée d’une bibliothèque ou 

d’un musée ou dans quelque bibliothèque privée, à recueillir la poussière… Cet 

ensemble, fruit d’un travail mené conjointement, mérite d’être présenté ailleurs que dans 

sa ville d’origine.  
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  Dominique Autissier 

 

L’œil du maître : entretien avec Isabelle Jean  
GB : Isabelle Jean, vous êtes relieure professionnelle à Montluçon présentant parfois 

dans telle ou telle occasion vos propres créations dans des expositions, comme à 

Chamalières en 2013 en compagnie des grands relieurs contemporains, mais vous êtes 

aussi en charge de la section reliure de l’École d’art de Saint-Amand-Montrond. Vous 

avez décidé, en tant que directrice de la section Reliure, de faire participer l’École d'art 

de Saint-Amand à la Biennale internationale de la reliure ? Qu'est-ce qui a motivé votre 

décision et comment a-t-elle accueillie par vos élèves ?  

En tant que relieure et professionnelle, je connaissais de longue date le concours de Saint- 

Rémy-lès-Chevreuse. Il y a quelques années en 2015, j’ai voulu faire participer 

mes élèves de Montluçon sur Vendredi ou la vie sauvage de Michel Tournier mais il y 

avait trop peu de volontaires. Cependant nous allions tous les deux ans voir l’exposition 

de septembre qui récompense les lauréats. Depuis cinq ans, je suis aussi la professeure de 

reliure de Saint-Amand et bien sûr, j’y ai apporté mes envies ! Pour Camus c'était une 

première participation, pour tous ! 

GB : Les douze reliures qui ont été présentées au concours et sont réunies dans 

l’exposition, sont très variées. Leur travail est un travail d'atelier où vos élèves (femmes 

et hommes) se rencontraient régulièrement, comment les avez-vous guidés ? Quels 

échanges avez-vous eus avec les relieurs sur le livre lui-même ? Leur avez-vous donné 

des consignes particulières ? 

 

Le choix de L’Étranger d’Albert Camus nous a motivés par son intensité, par les débats 

que la lecture a suscités, par l’absurde et le vide qui sont présents dans l’ouvrage : le 

décor ne serait donc ni chargé ni figuratif. Je leur ai demandé de lire une première fois 

puis une deuxième fois le livre en pensant et notant leurs impressions. 
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Mes consignes ? Faire simple et en accord avec le texte et son propre ressenti. C'était à 

moi ensuite de leur faciliter la réalisation avec des conseils techniques. 

Mes élèves participants se répartissent dans quatre cours, c'est moi qui ai fait le lien entre 

leur travail. Certains ont changé d'horaires de cours afin de travailler avec untel, etc. 

 

GB : Des reliures de L’Étranger ont déjà été réalisées, soit qu'elles aient donné lieu à 

exposition comme par exemple à la Bibliothèque Méjanes soit qu'elles soient passées en 

salle des ventes, certaines ont-elles été connues par vos élèves et les ont-elles inspirés ? 

Quel rapport au contenu du livre vous a semblé le plus mis en valeur dans toutes ces 

reliures ? Avez-vous constaté des approches différentes du livre ? 

 

IJ : Je leur ai montré évidemment quelques reliures faites sur l’œuvre de Camus !  Il en 

est paru dans  Arts et Métiers du Livre. À Saint-Amand-Montrond, je suis professeure 

avant tout et mon rôle est d’amener mes élèves à lâcher prise, à être plus créatifs dans 

leur façon d'aborder le livre ! Les coups de feu sont souvent présents dans leurs 

réalisations, mais d'autres ont choisi comme décors, le soleil, la chaleur et l'absurde de la 

condamnation. 

 

GB : Bien souvent, le nom de l'auteur comme le titre du livre ne figuraient pas sur le 

"dos" du livre, mais sur le plat de la couverture. Est-ce de propos délibéré de la part du, 

de la relieure ? Cela signifie-t-il que ces exemplaires particuliers ont été conçus  pour 

figurer dans un cartonnage ? 

 

IJ : Concernant le titre, il est élément de décor lui-même. Bien sûr une boîte 3 volets 

protégera le livre en rayonnage, il ne faut pas oublier que de nombreux décors sont en 

relief et ne peuvent pas être glissés dans un étui. Le livre appartient à la reliure et la 

reliure appartient au livre, au texte. Pour réaliser une reliure d'art ou plus communément 

une reliure à décor, le relieur doit s'approprier le texte : son interprétation reflète sa 

créativité et sa personnalité. C'est pour cela que l'on reconnaît du premier coup d’œil une 

reliure de Florent Rousseau ou de Nathalie Berjon, d’Alain Koren ou d’Alain Taral et 

bien d'autres. 

 

GB : Une exposition de présentation de ces reliures a été organisée à la Bibliothèque de 

la ville. Il y a là, sous votre houlette, un ensemble rare, et non le simple rassemblement 

de créations individuelles. Que vont devenir ces reliures maintenant ? 

 

IJ : L'exposition des reliures Camus n'a pu être réalisée que parce que la Mairie a investi 

et acheté le livre aux élèves. Cette exposition était leur œuvre et chacun est reparti avec 

son livre. Seul, celui de Jurate Piquet restera comme témoin à la Bibliothèque. Mais je 

souhaiterais que nous n’en restions pas là et que nous puissions participer au prochain 

concours autour du Lion de Joseph Kessel. Ce concours a donné confiance à mes élèves : 

certains qui n'ont pas osé travailler sur L 'Étranger veulent tenter de le faire sur Le Lion ! 

Au terme de l’exposition à la bibliothèque, plusieurs élèves sont venus me voir - et je 

dois dire qu’ils m’ont émue...…- qui ne se sentaient pas capables de participer à ce 

concours et qui étaient finalement fiers de leurs réalisations !  
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GB : Merci, Isabelle Jean, de ces précisions, bon vent au groupe de relieurs de l’Atelier 

d’art de Saint-Amand-Montrond et bonne chance pour la future participation de l’atelier 

au concours. 

 

 
   Jurate Piquet 

 

 
  Patrick Douault 
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Annuaire des adhérents : 

Nous vous proposons de faire figurer sur notre site vos nom, prénom et lieu géographique (cette 

dernière information est très souvent demandée en vue de regroupements ciblés ou de simples 

contacts). Les adresses mail ne seraient données qu’à la demande et bien entendu seulement si 

cette dernière semble justifiée. 

En cas de désaccord avec cette procédure qui devrait être mise en place très prochainement, vous 

pouvez contacter Rémi Larue par mail: remi.larue@live.fr 

 

 

 

Il est encore temps de payer votre cotisation 2019 : 30 euros (tarif inchangé). 
Vous trouverez le formulaire à la fin de ce numéro. 

 

    

 

Le numéro 11 de notre revue Présence d'Albert Camus est paru début octobre. 
 Si vous souhaitez d'autres exemplaires, vous pouvez les commander à Anne-Marie Tournebize (29, 

boulevard Camélinat 92240 Malakoff) ou les trouver à la librairie Compagnie (58, rue des Écoles 

Paris 5
ème

). 

Pour les numéros précédents, vous pouvez les commander à l'adresse de l'association (3bis, rue de la 

Glacière 94400 Vitry/Seine). 

 

 

Consultez régulièrement notre site : www.etudes-camusiennes.fr 

Vous y trouverez toutes les nouvelles au fur et à mesure de leur parution…. 

 

… et maintenant, une nouvelle rubrique « Association/Lecteurs » dédiée à tous les lecteurs de 

Camus : 

« Vous aimez Camus. Comment l’avez-vous rencontré ? En personne, peut-être, ou le plus souvent 

par ses livres. Au cours de vos études ou par curiosité personnelle ? Comment a, au fil des années, 

évolué votre intérêt ? 

Afin que nous nous connaissions mieux au sein de la communauté des camusiens, nous serions 

heureux si vous acceptiez de vous confier en toute liberté. 

Envoyez-nous une page (2000 signes environ) en cliquant sur : "contactez-nous". Merci à vous.  

 

Tous les anciens numéros de Chroniques Camusiennes sont à présent en ligne sur notre 

site dans la rubrique L’Association/Bulletins. 

 

 

 

Consultez également la bibliographie camusienne, créée par Raymond Gay-Crosier et maintenant 

gérée par Jason Herbeck, de l'université de Boise (Idaho) 

  http://camusbibliography.boisestate.edu/ 
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Analyse 

 

« VILLES SANS PASSÉ »  
 

OU SANS AVENIR ? 

 
François BOGLIOLO 

 

Qui se souvient d’Agnès Laury… Et pourtant – starlette en quête de producteur au 

premier Festival de Cannes, septembre-octobre 1946, que lança son élection au concours 

de miss – elle a surgi, tel un mirage, d’une Méditerranée par où arriva en août 44 la 1
re

 

Armée française dirigée par de Lattre, venant d’Algérie. Le compte rendu de ce festival 

qui a connu un bel avenir et la photo de la future actrice ouvrent « Chronique de France » 

(p. 95), dernière rubrique du luxueux Le Pays de France - Revue du tourisme et des 

Stations thermales et climatiques, n° 4, dépôt légal 4
e
 trimestre 1946

3
. Pourquoi 

l’évoquer ? 

 

Le lecteur curieux de prépublications camusiennes consulte Rivages, Simoun, 

Terrasses, Cahiers du Sud
4
 ainsi que Renaissance, NEF, Empédocle, etc. À cette longue 

liste il doit ajouter ce magazine oublié en dépit de dix-huit pages de publicité. Ses Fruits 

d’Algérie, Air France, Avions Atalante, Horaires des Chemins de fer vers les Stations de 

sports d’hiver… masquent les Bons de la Libération à intérêt progressif d’un pays qui 

peine à sortir de la guerre. En attente de jours que le plan Marshall n’a pas encore rendus 

meilleurs, électrices, électeurs, viennent d’adopter la nouvelle Constitution. Ce Spécial 

Noël tombe à pic, sa couverture étoilée fait naître quelques rêves : le Sud d’une Union 

française en devenir, née le 27 octobre avec la IV
e
 République, propose ses palmiers sous 

le soleil, et le Nord ses sapins enneigés. 

 

Patronnée par quinze organismes officiels, du commissariat général au Tourisme à la 

Chambre syndicale de la couture parisienne, la revue a un comité de rédaction composé 

de professionnels, dont Michel Robida (Femina 1946) et un rédacteur en chef : Louis 

Chéronnet, journaliste-voyageur, typographe, spécialiste avant Barthes de la critique 

publicitaire, dont on retient la formule sur les prospectus des wagons-lits et autres 

moyens de transport, « les lire c’est déjà partir un peu
5
 ». Ce Pays de France a passé 

commande de dix articles sur l’« Afrique du Nord, Terres de soleil » afin de 

  
… parler du soleil en plein hiver [… sur des terres] gorgées d’histoire depuis l’antiquité, parées 

des charmes d’une civilisation orientale, offrant aux voyageurs les oppositions les plus 

séduisantes de villes grouillantes de vie indigène et de modernisme le plus raffiné […] 

prolongement ultra-méditerranéen des enchantements de notre Côte d’Azur avec en plus 

                                                 
3
 Organe de l’Union nationale des associations de tourisme, cette revue ne connut que six numéros, mi-46 

/ mi-47. 
4
 Cf. Roger Grenier, Album Camus, NRF, 1982 ; leurs couvertures y témoignent de l’important travail de 

Camus avec les revues. 
5
 Louis Chéronnet, La Publicité, art du XX

e
 siècle, Édition d’Éric Dussert, Les Billets de la Bibliothèque, 

2015. 

https://www.franceinter.fr/emissions/le-masque-et-la-plume/le-masque-et-la-plume-29-mars-2020
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l’attirance de l’ardente et mystérieuse Afrique
6
.   

    

Parmi ces articles, le lecteur "amoureux de cartes et d’estampes" trouve « Villes Sans 

Passé par Albert Camus » avec huit illustrations, disons touristiques
7
. Entre cet article et 

« Petit guide pour des villes sans passé », un des huit essais qui composent L’Été 

(1954), il recense des différences : 

  
- Le titre. In fine la date. Et une coupure de paragraphe modifiée entre le 3

e
 et le 4

e
 :  

Dans la revue, début du 4
e
 § à : Simplement, à force d’application, 

Dans le recueil, début du 4
e
 § à : Et d’abord la jeunesse y est belle (soit 2 lignes après). 

  

- Mais les hommes de ce pays ont apparemment plus de cœur que d’esprit, et c’est leur force. Revue.  

- Mais les hommes de ce pays, c’est là leur force, ont apparemment plus de cœur que d’esprit. Livre. 

  

- Or, c’est un fait que les races mêlées (telle l’Américaine) sont plus belles que d’autres. Revue. 

- Ces croisements brutaux ont donné, comme en Amérique, d’heureux résultats. Recueil
8
. 

 

- les yeux somnolents de grands animaux. Revue. 

- les yeux somnolents des grands animaux. Recueil.  

 

- Alger a un long collier de boulevards sur la mer qui lui fait dans la nuit la plus somptueuse des 

parures. Oran n’a pas d’arbres, mais, sur la place d’Armes, deux lions de bronze qui sont bien laids. 

Revue. 

- Alger a un long collier de boulevards sur la mer ; il faut s’y promener la nuit. Oran a peu d’arbres, 

mais les plus belles pierres du monde. Recueil. 

  

- du poisson fraîchement récolté et grillé sur les petits fourneaux à charbon ; Revue. 

- du poisson fraîchement récolté et grillé sur des fourneaux à charbon ; Recueil. 

 

- pour apprécier à leur valeur les hideuses cités où nous remisons nos morts ; Revue. 

- pour apprécier à leur valeur les ignobles cités où nous remisons nos morts ; Recueil. 

 

- Et voilà pourquoi le moment que j’y préfère est cette heure du soir où les bureaux et les maisons 

déversent dans les rues, pas encore éclairées, une foule jacassante et vivante qui finit par couler 

jusqu’aux boulevards devant la mer et commence alors à s’y taire, à mesure que vient la nuit et que les 

lumières du ciel, les phares de la mer et les lampes de la ville se rejoignent peu à peu dans la même 

palpitation indistincte. Alors commencent les grandes nuits d’Afrique, le désert, l’exil royal, 

(« Seigneur, seigneur, nous sommes seuls, ma mère et mon cœur ! (1) »), l’exaltation désespérée qui 

attend le voyageur solitaire.   

(1) Antonio Machado. Revue. 

- Voilà pourquoi je préfère m’y trouver à cette heure du soir où les bureaux et les maisons déversent 

dans les rues, encore obscures, une foule jacassante qui finit par couler jusqu’aux boulevards devant la 

mer et commence à s’y taire, à mesure que vient la nuit et que les lumières du ciel, les phares de la baie 

et les lampes de la ville se rejoignent peu à peu dans la même palpitation indistincte. Tout un peuple se 

recueille ainsi au bord de l’eau, mille solitudes jaillissent de la foule. Alors commencent les grandes 

nuits d’Afrique, l’exil royal, l’exaltation désespérée qui attend le voyageur solitaire... Recueil. 

                                                 
6
 Présentation du « Sommaire », Le Pays de France, n° 4, p. 13. L’AFN, éden hivernal… un classique des 

revues coloniales illustrées. 
7
 Alger : la Casbah (3 photos), le port et la statue équestre du duc d’Aumale, ainsi qu’une gravure 

ancienne, colorisée, « Femme d’Alger avec ses enfants », habillés en Mamamouchi ; Constantine 

dominant le Rummel ; Oran, le port (p. 49-53). 
8
 « En vous promenant dans l’Alger, regardez […] », p. 594, OC III. Dans cette édition l’article devant 

Alger semble une coquille.  
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La prépublication offre un double intérêt. Primo, les variantes aident à 

comprendre le travail de précision constant accompli par l’auteur, attentif aussi à la 

réception de certains de ses lecteurs. Secundo, le contexte original éclaire l’essai publié 

en 1954 dans le recueil exclusivement camusien. 

 

1/ La plupart des variantes relèvent des traditionnels ordres des mots, suppression, 

correction d’un adjectif… Notons une phrase très modifiée : les « races mêlées » 

deviennent « croisements brutaux », ce qui, sans changer le sens, insiste non plus sur 

l’origine des êtres mais sur leur violence (conquêtes amoureuses ou militaires). 

Constatons deux suppressions : les lions de bronze bien laids et la citation de Machado. 

Camus vient de publier dans L’Arche « Le Minotaure ou la Halte d’Oran », il s’apprête à 

sortir La Peste… insister sur la laideur d’Oran tournerait au harcèlement contreproductif, 

d’autant que la présence des lions devant la mairie
9
 ou dans l’écusson de la ville se 

justifie puisque, selon la toponymie acceptée à l’époque, Oran provient de Wahran, duel 

de lion en arabe. On peut pour l’autre rectificatif avancer la même hypothèse : faire 

amende honorable en supprimant une erreur, vu que Machado n’a jamais écrit « nous 

sommes seuls, ma mère et mon cœur ! » Ce vers, un des plus célèbres de la poésie 

espagnole, parle de mer… Señor, ya estamos solos mi corazón y el mar
10

, qu’à l’occasion 

d’une traduction orale Camus a dû mal interpréter.  

Par ailleurs, en dépit de son engagement favorable à la République espagnole, cette 

référence a pu lui sembler moins évocatrice que celle de Barrès dont il connaît bien 

mieux l’œuvre
11

. Il rappelle ici non pas Du sang, de la volupté et de la mort (où figure 

l’Espagne) ni Les Déracinés (quoique…) mais Greco ou le Secret de Tolède (1912), 

Tolède à la fois juive, maure et catholique, à la limite de deux mondes. Oublions 

romantisme, orientalisme, mysticisme… Que dit Barrès ? Que retient Camus ? El Greco 

(grâce) à Tolède se fait l’initiateur d’une nouvelle école, nationale :  

  
C’est lui, c’est ce Crétois qui nous fait le mieux comprendre les contemporains de Cervantès et 

de sainte Thérèse. […] Le certain, c’est qu’on le voit, dès son premier pas dans cette ville, se 

soumettre d’enthousiasme aux influences du lieu […] (Émile-Paul éd., Paris, 1912, p. 135 et 

136) 
 

L’étranger accepte la leçon du pays où il vit : Camus parcourt là ses « Villes sans passé ». 

 

2/ Une décennie le sépare du Premier Homme : la revue aide le lecteur à comprendre 

                                                 
9
  Rappelons que leur sculpteur ne s’appelle pas Caïn mais Cain – sans ce tréma qui lui fait assumer un 

lourd passif.  
10

     « Señor, ya me arrancaste lo que yo más quería. / Oye otra vez, Dios mío, mi corazón clamar. /     

   Tu voluntad se hizo, Señor, contra la mía. / Señor, ya estamos solos mi corazón y el mar. » Campos de 

Castilla (1907-1917) CXIX.  

   « Oui, tu m’as arraché ce que j’aimais le plus. / Écoute encore, mon Dieu, les cris que pousse mon 

cœur. / 

  Ta volonté, Seigneur, s’est faite contre la mienne. / Seigneur, nous voici seuls, et mon cœur et la mer. » 

Mer, symbole de désert. 
11

  Cf. son « Maurice Barrès et la querelle des héritiers », avril 1940, OC I, p. 874. Peut-on imaginer que le 

titre « Ce que je dois à l’Espagne » (Camus, Preuves, 1958) provient de Barrès qui utilise cette 

expression in Mes Cahiers, T. II, Plon, 1930, p. 61. 
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comment naît sa longue méditation sur l’apparition littéraire des fils de sa vraie patrie, 

ses frères. 

En effet ce Pays de France donne à lire les deux premières étapes d’une Algérie vue, 

rêvée et décrite par les écrivains français depuis 1830. En quoi consistait le premier 

discours que tinrent les voyageurs ? Dans sa « Préface de la troisième édition » (1874) à 

Un été dans le Sahara (1856), Fromentin le précise : « La nouveauté du sujet ne 

m’embarrassait guère. Il ne me semblait nullement téméraire de parler de l’Orient », 

exotisme donc où la description de l’environnement prime sur l’homme. Vint un 

deuxième discours, celui des algérianistes que Louis Bertrand résume dans sa « Préface » 

à Notre Afrique, 1925, « Le livre que voici est une véritable manifestation littéraire […] 

la renaissance de la Latinité africaine. »  

 

En feuilletant les articles de Pays de France, dus à de grandes signatures (cf. 

annexe), le voyageur visite l’Orient (monde arabo-musulman) et Rome (paix qu’imposent 

les légions) avec pittoresque, histoire et monuments. Quant à Camus, cette tribune lui 

permet de guider le voyageur loin de l’Algérie attendue, même si des vues, costumes ou 

portraits choisis par l’éditeur ornent son texte. Il ne parle pas du passé, qu’il connaît, et en 

donne la raison : l’amour ! « Oui, ce que j’aime dans les villes algériennes ne se sépare 

pas des hommes qui les peuplent. » Dans un simulacre de Guide bleu, deux rues, deux 

places, deux cafés, il survole les trois chefs-lieux de département pour s’attarder sur les 

femmes et les hommes, après avoir écarté les Arabes, car hors compétition : l’expression 

« les Arabes, naturellement, et puis les autres » trouve son équivalent par exemple dans 

"comme peintres, au Siècle d’Or, il y a Velázquez, et puis les autres". Sur eux, à maintes 

reprises, Camus a exprimé sa position, dans Alger républicain, 1939, Combat, 1945, à la 

radio voilà peu
12

. Pourquoi parler de la jeunesse du "Jeune Alger
13

" ? Couvrons ce 

poignet des Algéroises du voile de l’ironie, de pareils objets ne blessent pas l’âme du 

lecteur qui a sous les yeux la photo de Mlle Laury prête pour les "jeux nocturnes des 

ondines dans la piscine phosphorescente" (p. 96). Camus parle d’une jeunesse créatrice, 

non pas des richesses que vantent les discours officiels, routes, ports… mais de "vraies 

richesses", autrement dit de valeurs, amitié, fraternité, humanisme, etc. d’où « la 

supériorité réelle de l’Algérien sur le Français ». Disons-le sans ironie : supériorité de la 

vraie patrie sur la Mère Patrie. Ainsi naît le créole avec un physique et une éthique, celle 

du cœur. 

 

Paradoxalement l’AFN qu’expose Le Pays de France dégage un dualisme 

irréductible : deux géographies, deux histoires, deux cultures constituées dans leurs 

différences. Camus pour sa part résout les contradictions, que le pittoresque séduisant 

exalte, en transcendant les oppositions grâce à la mer, ses échanges, ses mythes aussi. Il 

mêle, croise les créatures qui peuplent l’heureuse barbarie, si distincte de l’Algérie 

heureuse. Jeunes par rapport aux Djerbiens (p. 34) ou aux Touaregs (p. 61), sans nom 

donc, les hommes de ce pays s’appellent ici Français d’Algérie à côté des Arabes, là 

Algériens face aux Français (de France) ; l’avenir leur en réserve d’autres. Camus parle 

                                                 
12 

 « Le Problème algérien », La Tribune de Paris du 01/07/1946, débat dirigé par Amrouche. Cf. 

Catalogue Ina.   
13

  Formule camusienne qui enrichit le Vieil Alger si présent dans les guides et répond au Jeune Algérien 

de Ferhat Abbas, 1931. 
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alors pour ceux qui vivent l’absurdité de cette terre emplie de sans et de désert (près de 

dix occurrences !) où ils "connaissent les déchirements du oui et du non", innovante 

définition du métissage compris comme soumission à l’influence du lieu – historique 

Kasbah, cimetières arabes… Cette Algérie qui existait avant 1830 les a infiltrés, 

assimilés à leurs dépens et transformés en peuple car transplantés là-bas ; exilés par 

l’histoire (Alsaciens, Juifs), les muets y créent une civilisation créole fruit de la révolte et 

de l’amour, royaume d’un Adam algérien demeuré sans descendance malgré Le Premier 

Homme, apologie de la dignité des bâtards, tâcherons invisibles, sans passé, sans guide. 

Les vies besogneuses qu’agrémentent dancing sur pilotis et rue des Bouchers l’emportent 

sur les "batailles homériques" de Flatters (p. 58), sur les "vignobles étincelants" (p. 48).  

   

La troisième étape d’une littérature annoncée, Audisio la suggère dans Algérie 

Méditerranée FEUX VIVANTS 1957
14

. Son bref chapitre « Les écrivains algériens » 

entremêle seize noms en guirlande, de Camus, Dib, Roy, Chraïbi… à Djebar, Sénac, 

Séfrioui. Il évoque le métissage culturel dont Senghor se fait le héraut, et garde espoir en 

une communion algérienne, « Utopie d’aujourd’hui, vérité de demain ».  

L’article camusien dans Le Pays de France participe du lent chemin utopique qui 

conduit à la création d’une Algérie littéraire pour faire comprendre ses contemporains, 

plus nécessaire encore au moment d’exaltations désespérées, et violentes. La mer ne 

sépare pas, elle n’y joue pas non plus la fonction politique de la revue, Union française. 

Camus s’en démarque avec son interprétation trans-méditerranéenne, « tout un peuple se 

recueille ainsi au bord de l’eau
15

 », le multiple (Malte, Italie, Espagne…) mythifié par 

l’unique (mer), aux allures d’appel non entendu pour une créolisation
16

 que l’histoire 

laissa sans avenir. En ce sens il faut admettre que sa création – tentative pour obtenir une 

reconnaissance identitaire algérienne
17

– nous en apprend davantage sur le voyage 

intérieur de l’auteur que sur sa vraie patrie.  

  
Annexe 

Après l’utile rappel de l’amiral Barjot sur la « Grandeur du rôle de l’Afrique du Nord dans la Libération des 

territoires français
a
 » viennent les contributions, toutes illustrées d’une abondante iconographie touristique :  

- Émile Henriot
b
, « L’Afrique romaine », en fait Timgad, Djemila, Tipaza, et le "pathétique des ruines" ;  

- Gaëtan Fouquet
c
 avec « Djerba », sa légende des Lotophages, la présence des Juifs "depuis la captivité de 

Babylone" et les Wahabites à la "doctrine schismatique" ;  

- puis les auteurs publiés par E. Charlot, Gabriel Audisio, « Fabuleux rivages » : "la Fable règne ici depuis 

les origines du monde"
d
 ; Jean Amrouche

e
, « Paysages tunisiens » : "transition entre le Maghreb où de 

puissantes masses de Berbères ont conservé leur antique civilisation et le véritable Orient, foyer de 

rayonnement de l’Islam moderne" ; et Camus.  

                                                 
14 

 Mince mais riche plaquette de 58 pages, chez Rougerie, collection « Le Temps des Hommes »,  

Limoges, 1958. Le lecteur aura compris qu’Audisio associe aux écrivains d’Algérie, deux auteurs 

marocains : Chraïbi et Sefrioui. L’Union française primait encore. 
15 

 Bien sûr, on retrouve la « danse devant la mer qui consacre la beauté et la poésie vivante comme les 

seules vérités d’une vie d’homme », « Programme de Rivages, revue de culture méditerranéenne »,   

OC I, p. 870-871. Et aussi la fête du soleil que dépeint Montherlant, Il y a encore des paradis, Soubiron, 

Alger, 1935, avec sacrifice d’un jeune taureau, événement populaire sur une plage d’Alger, années 

trente. 
16

  Marcel Cohen, Pour une sociologie du langage, Albin Michel, 1956, qualifie le français d’Afrique du 

Nord de "français créole". 
17

  Algérien s’entend dans le sens de 1946, Français d’Algérie ou créole « personne d’ascendance 

européenne originaire des colonies ». 
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- Viennent ensuite : « Images des oasis », illustrations sans texte ni signature ; « Sahara éternel
f
 » où Paul-

Henri Eydoux rêve, avant l’ère du pétrole, de "faire du Hoggar un parc national à la façon américaine" ;  

- Ferment le synopsis, « Villes marocaines
g
 », "ce pays étonnant […] possède, surtout et à foison, deux 

éléments essentiels pour l’agrément de l’habitat : le soleil et les fleurs" ; et « Week-end à Marrakech
h
 », 

avec "les toits verts des palais […] un parfum violent de cédrat […et] la foule bigarrée qui encombre la 

place Djemaa el Fna"
18

. 

. 
 

 

                                                 
18 

a Capitaine de vaisseau à Alger sous le Gouvernement provisoire (1943), il eut Edmond Charlot sous ses 

ordres au commissariat à l’Information – autrement dit, propagande, publicité – qui, entre autres, publia les 

quinze ouvrages des Éditions France.  

b L’Académie française vient de le recevoir ; romancier et critique littéraire au Monde, nouvellement 

créé. Il y publiera un article très favorable à Camus après l’attribution de son prix Nobel, OC IV, p. 267-

268. 

c Reporter, conférencier, écrivain-voyageur reconnu. 

d Audisio, "notre père à tous", dira Jules Roy à sa mort, 1976. Jeunesse de la Méditerranée, 1935, a lancé 

une génération d’Algérois. 

e L’Arche, la revue qu’il dirige, faisait à cette date rayonner la “spiritualité française” à travers le monde.  

f Résistant, puis en Algérie dans l’administration du Gouvernement provisoire ; écrivain, on lui doit déjà en 

1946 un livre sur la conquête de l’AEF et deux sur le Sahara. Camus dans Alger républicain, 28/03/39, 

donne une belle critique de son Exploration du Sahara, OC I, p. 829. 

g Par Albert Laprade. Architecte, il travailla sous Lyautey à la construction et l’urbanisme de nouveaux 

quartiers à Casablanca. 

h Par Françoise Escoffier, du comité de rédaction, spécialiste du tourisme. Dix ans après, Hitchcock mettra 

en scène sur cette place des touristes anglais en vacances, dans L’homme qui en savait trop… La revue a 

pour principale cible un lectorat de touristes. 
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Témoignages 
 

 MA RENCONTRE AVEC CAMUS 

 

 

Puis-je dater avec précision mes premières lectures de Camus ? Absolument, puisque j’ai inscrit les 

dates à la dernière page des livres, à partir de mon exemplaire de L’Étranger, qui porte d’ailleurs 

l’achevé d’imprimer 12-1960 : « Mars 59 (en danois) 30.IV.61 ». Je sais aussi, positivement, 

pourquoi j’ai relu L’Étranger en français en avril 1961 : Au lycée, en 2
e
, nous sommes en 1960-

1961, notre professeur de français nous a confié qu’il avait lu tant de fois L’Étranger en classe qu’il 

avait décidé maintenant de passer à autre chose, à savoir à Un cœur simple. Autre chose, c’est le cas 

de le dire ! Mais puisque ce professeur hautement respecté avait tant de fois lu L’Étranger, il fallait 

que ce soit un bon texte, donc relecture, et en français. Après, coup sur coup, ce fut Le Mythe de 

Sisyphe (« 17 avril 60 »), L’Exil et le royaume (« 6. V. 61 »), un choix de textes pris dans L’Envers 

et l’endroit, Noces, L’Été, avec le Discours de Suède, (« 18.IV.62 »), mais tout cela en danois. 

 À l’Université dominaient dans les années soixante la critique structuraliste, puis les 

multiples théorisations dictant l’accès à la littérature aux dépens de celle-ci (voir Henri Godard, 

« Faire œuvre de critique littéraire après Mai 68 », NRF n
o
 640, janvier 2020). Ce n’était qu’une 

dizaine d’années après que, par le biais de l’histoire de la littérature, mon domaine comme 

enseignant et chercheur, l’importance de Camus m’est apparue avec une évidence qui rendait son 

œuvre et ses pensées incontournables. Plus tard encore, je venais de commencer, à l’automne 1989, 

un cours sur deux semestres, axé sur Actuelles, lorsque le mur de Berlin est tombé – à l’euphorie 

causée par l’actualité s’est ajoutée notre fascination des passages chez Camus tels que ceux-ci que 

je retrouve dans mes vieilles notes : 

 
« Les Alliés auront rendu possible notre libération. Mais notre liberté, c’est à nous-mêmes qu’il 

appartient de l’établir. Le combat continue… » 
« On ne peut haïr sans mentir… » 
« Nous sommes peut-être entrés dans une liberté où nous pouvons nous livrer à la vérité… » 
 

 La prise en compte, chez Camus, de l’histoire, la grande et la sienne propre, l’importance 

qu’il accordait sans faille à l’individu et à l’amitié (je ne cesse de revenir à La Peste), son style si 

soigné, classique, fort dans les cadences (voir la fin de « Retour à Tipasa » : … apprendre une 

dernière fois ce que je sais ») – tout allait dans le sens d’une réévaluation de l’Auteur et de l’étude 

de la genèse du texte littéraire dans le contexte, et me portait aussi à stimuler les étudiants dans leur 

intérêt pour l’élément autobiographique, pas en tant que tel, mais comme force dynamique, dans Le 

Premier Homme, pour mesurer le rôle de ce moteur depuis un certain temps négligé chez les 

écrivains.  

 Pourtant, la personne d’Albert Camus reste pour moi une personne-écrivain que je n’ai 

jamais vraiment « rencontrée », le héros d’une fable plutôt que le jeune homme engagé dans l’art de 

la scène, ou le littérateur montant les escaliers de Gallimard, rue Sébastien-Bottin. J’écoute sa voix 

contrainte par le rôle officiel qu’il acceptait malgré lui de jouer, je regarde les centaines de photos 

qui existent… c’est toujours un étranger, compliqué et difficile à saisir dans son désaccord avec lui-

même, encore que facile à comprendre dans ses enthousiasmes. 

 

  Hans Peter LUND 
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Message de Brigitte SÄNDIG 
 

J'ai lu la Lettre à D. d'André Gorz, un témoignage d'amour avant la mort du couple. Gorz raconte 

qu'ils avaient choisi L’Étranger de Camus pour apprendre le français à Dorine, venue d'Angleterre, 

« selon la méthode allemande qui consiste à apprendre par cœur trente pages d'un livre » ; il ajoute : 

« Cette première page continue aujourd'hui encore à nous faire rire quand nous nous la récitons ». 

Même si cette page n'invite pas tellement à rire, d'habitude, la remarque de Gorz (que j'estime 

beaucoup) vaut la peine d'être retenue, à mon avis.  

 
Message de Meziane LECHANI  
   

L'œuvre et la trajectoire de Camus m'intéressent d'autant  plus qu'il côtoya mon grand-père feu 

Mohand Said Lechani (1893-1985), un pionnier kabyle engagé très tôt, en 1912, dans 

l'anticolonialisme (entre autres). Sa trajectoire militante l'amena ainsi à fréquenter Albert Camus, à 

Alger, dans les années 1930, durant lesquelles mon grand-père a agi sur plusieurs fronts. C'est ainsi 

qu'il fut l'un des 4 « indigènes » à participer à la naissance d'Alger Républicain, en 1938, où Camus 

entama sa carrière de journaliste. À cette époque Camus se signala par sa retentissante série 

d'enquêtes sur la misère en Kabylie, après le voyage édifiant qu'il y effectua accompagné 

localement de mon grand-père et d'autres informateurs du cru dans le cercle de Fort-National, en 

Haute-Kabylie. 

  Le travail de mémoire que j'effectue de mon côté s'est soldé par la publication assez récente des 

écrits pédagogiques de mon grand-père, recueil de ses réflexions et travaux s'inscrivant dans le 

courant novateur de l'Éducation nouvelle : Du bon usage de la pédagogie, préfacé par Anne-Marie 

Chartier (Paris, éd. Les chemins qui montent, 2017). Voir le site www.editionslcqm.com 

Il y a aussi une notice « Lechani » sur Wikipédia et dans le Maitron, ainsi qu’un avis de parution en 

ligne sur Pupitre. 
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Parutions 

 

[La revue de la Société des Études Camusiennes, Présence d'Albert Camus, publie tous les ans une 

Bibliographie et les comptes rendus des principaux ouvrages consacrés à Camus.] 

  

 De Camus  

 Les éditions Gallimard publient des « Tracts de crise », opuscules proposant des textes 

particulièrement denses. Le n° 33 (4 avril) reproduit un texte de Camus, « Exhortation aux 

médecins de la peste », qui fait partie des « Archives de La Peste » et qui date de 1941 (OC II, p. 

282-285). 

Dans la même collection, voir aussi Arthur Dénouveaux et Antoine Garapon, Du choc à 

l'expérience (n° 17, 26 mars). 

 

 

 Sur Camus 

Livres : 
  Maïssa Bey, L’ombre d’un homme qui marche au soleil. Réflexions sur Albert Camus, 

réédition augmentée, Montpellier, éditions chèvre-feuille étoilée, 2019. 

 

 Matthew Sharpe, Maciej Kałuża, Peter Francev, Albert Camus : philosopher among 

philosophers, Brill's Companion to Camus, n° 5 de la série « Brill's Companions to Philosophy », 

Brill, Leyde, 2020. Voir le sommaire https://brill.com/view/title/55182 

 

 Bartolo Anglani, « Sans issue », Commento all’Etranger de Camus, Edizioni all’Orso, 

Alessandria, 2020.  

 

Revue : 

  Albert Camus au fil des rencontres, n° 24 de la Série Albert Camus, sous la direction de 

Philippe Vanney, Lettres Modernes Minard. 

 

Articles : 

  Jean-Pierre Castellani,  « Le premier Camus » : Albert Camus, Correspondance avec 

ses amis Bénisti, 1934-1958, diacritik, 25 octobre 2019. 

 Maciej Kałuża : « Rethinking Camus’s truce appeals : Neither colonizer nor colonized in 

relation to Memmi’s colonial dichotomy » (Pour repenser les appels à la trêve de Camus : Ni 

colonisateur ni colonisé par rapport à la dichotomie coloniale de Memmi), Interventions, 

International Journal of Postcolonial Studies, 21(2), 2019, p. 219-234. 
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Disparitions 

 

Jean Daniel (1920-2020) 

Jean Daniel nous a quittés le 19 février 2020. Dans le prochain numéro de Présence d'Albert 

Camus, nous rendrons, à cet ami de Camus qui fut aussi un compagnon fidèle de la Société des 

Études Camusiennes, l'hommage qui lui revient. 

 

Bernard Pingaud (1923-2020) 
 

« Témoin de son temps autant que de lui-même, engagé dans le monde de la politique et dans celui 

de la culture, Bernard Pingaud n’a jamais renoncé à toutes les formes d’introspection que la 

littérature autorise et favorise. Mais l’exercice ne fut pas pour lui prétexte au retranchement 

orgueilleux ou narcissique. » (Patrick Kéchichian, Le Monde du 28 février 2020) 

Il fut romancier ; citons seulement son premier roman Mon beau navire (La Table ronde, 1946) puis 

L’Amour triste (Gallimard, 1950). 

Il fut aussi critique littéraire : il a commenté L'Étranger dans la collection Folio (« Foliothèque ») 

en 1992, reprenant en la remaniant une étude parue en 1972 chez Larousse dans la collection Poche-

critique.  

En 2009, il a publié au Seuil ses mémoires, sous le beau titre, Une tâche sans fin. 

 

 

Pierre Bénichou (1938-2020) 
 

Le journaliste, pilier du Nouvel Obs (où il est entré en 1968) et de l’émission « Les Grosses Têtes » 

sur RTL (à partir des années 1990) est né à Oran dans ce milieu que Camus fréquente en 1941-1942, 

quand il y séjourne avec sa femme Francine, Oranaise. 

Son père André Bénichou y dirigeait un cours privé, fermé en 1941 par les lois de Vichy. Il fonde 

alors une école destinée aux élèves juifs ; Camus y enseigne la littérature, Bénichou assurant lui-

même la philosophie.  

Louis Bénisti, qui y séjourne entre mars et juin 1942, se souvient de ce micro-milieu d’intellectuels 

et d’artistes toujours prêts à faire la fête. Au micro de son fils Jean-Pierre, il évoque le petit Pierre, 

fils d’André Bénichou et de Madeleine Dayan : «  Ah ! oui, on peut le dire, le petit Pierre Bénichou 

que nous avons vu grandir à cette époque-là est devenu le grand directeur de l'Observateur. »  
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Sociétés amies 

  

 Les Amis d'Octave Mirbeau (AOM) 
 

Cette nouvelle association, présidée par Pierre Michel, vient de publier le premier numéro de sa 

revue annuelle, Octave Mirbeau - Études et actualité. 

C'est un beau volume de 450 pages, particulièrement international. Il comporte de nombreuses 

études universitaires, une masse de documents inédits, des témoignages, une très importante partie 

bibliographique, de très nombreuses "Brèves mirbelliennes" et des informations sur nombre 

d'associations sœurs. Il est somptueusement illustré, notamment par Nadia Khiari, Jacques Cauda, 

Antoine Juliens, Éloi Valat et Jean Estaque.  

Voir la table des matières sur Fabula : https://www.fabula.org/actualites/octave-mirbeau-etudes-et-

actualites_95585.php.  

Renseignements : michel.mirbeau@sfr.fr 
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Bulletin d'adhésion ou de ré-adhésion 

pour l'année 2020 à la 

Société des Études Camusiennes 

 
Je, soussigné(e) : 
*Nom-Prénom ........................................................................................................................… 

Profession : ................................................................................................................................ 
*Adresse : ................................................................................................................................… 

..................................................................................................................................................…. 
Téléphone et /ou fax : ........................................................................................................................ 
*Adresse électronique : ............................................................................................................. 
 verse la somme de :    12 € [étudiant] 

 30 € [adhérent] 
 30 € [institutions] 
 plus de 30 € [bienfaiteur] 

Mode de règlement : 
Chèque (uniquement d'une banque domiciliée en France) 
n°………………….. de la banque :…………………………. 
à l'ordre de la Société des Études Camusiennes, que j’adresse à : 
Georges Bénicourt –  21 rue des Landes  35135 Chantepie 

 Virement sur le compte de la SEC 
CODE BANQUE CODE GUICHET NUMERO DE COMPTE CLE RIB 

10207 00011 20218917680 18 

NOM : ASS. SOCté ETUDES CAMUSIENNES 

 
IBAN : FR76 1020 7000 1120 2189 1768 018 

SWIFT (BIC) : CCBPFRPPMTG 

 Carte Bancaire via Paypal sur l’intranet de la SEC 

 Autre (préciser) : ……………………………… 

 
(*) Avec votre accord, vos coordonnées (nom, prénom, adresse mail et localisation [département ou 
pays]) seront publiées dans l'annuaire de la SEC, consultable sur son site avec un mot de passe. 
Merci de bien vouloir nous indiquer vos préférences à ce sujet. 
 accepte que les renseignements ci-dessus figurent sur un annuaire de la SEC 

 oui   oui, sauf :        non 
 souhaite figurer sur une liste de nouvelles rapides diffusées par mail 
 oui   non 

    Date et signature : 

 

 
----------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 
(à ne remplir avec vos nom et prénom que si vous souhaitez que le trésorier vous adresse un reçu) 
Je, soussigné Georges Bénicourt, trésorier, certifie avoir reçu de 

NOM................................ Prénom............................. 
la somme de   € pour sa cotisation 2020 à la Société des Études Camusiennes. 
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